
Adresse dactions de graces.

des pretres polonais exiles au fond de la Russie

presentće

a M. le Comte Ladislas Platei’

fondateur de l’CEuvre d’assistance Internationale.





Yoici en substance cette Adresse publice par les journaux polonais:

Gouvernement de........le 14 Janvier 1883.

Monsieur le Comte, notre digne protecteur!
Au milieu de 1’indifierence religieuse et de 1’impiete qui caracterisent notre siecle, 

il est consolant de voir des actes de charite chretienne sans laquelle, selon la parole divine, 
les bonnes oeuyres sont vaines. C’est ainsi que 1’amour du prochain formę le lien principal 
entre les hommes et entretient leur solidarite.

La Pologne qui s’est identifiee avec le catholicisme et qui lui a rendu des seryices 
eminents est aujourd’hui la plus persecutee pour sa fidelite a 1’Eglise et sa nationalite. Des 
centaines de pretres sont devenus la proie de la misere et de l’exil, et la mort d’inanition 
menaęait leur existence. C’est alors qu’ils se sont ecries ,Domine perimus“ et le Seigneur 
leur a repondu comme il l’a fait a ses apótres ,quare dubitalis modicce fidei“!! Et en effet 
Dieu dans son inflnie misericorde a yeillś sur nous, il a eyeille dans les fideles une ardente 
charite qui nous sauve dans notre malheureuse situation, et nous rappelle les belles oeuyres 
des premiers temps de la chretiente.

Dans notre long et lointain exil il nous est impossible d’apprecier toute 1’etendue 
de la bienfaisance de votre belle (Euvre d’assistance, mais en la jugeant d’apres les avan- 
tages que nous en retirons, elle est grandę et durable. Les nationalites de nos bienfaiteurs 
se confondent dans leurs offrandes, un seul sentiment predomine, celni de la solidarite 
catholique, lorsqu’il s’agit des yictimes de la persecution de 1’Eglise. C’est ainsi que sous les 
auspices de la croix regne 1’unite entre les fideles dans diyers pays. Que le saint nom du 
Seigneur soit beni!

Mais si la charite vit dans les coeurs des catholiques, ceux qui la font valoir et la 
rendent pratique rendent un grand service. Nous vous sommes donc reconnaissants pour la 
fondation de cette (Euvre d’assistance bien organisee malgre les obstacles qu’elle rencontre. 
Yous vous etes identifie avec la grandę infortune de vos compatriotes exiles, vous vous etes 
rendu compte du danger qui menace leur existence, et consacre vos efforts pour les sauver. 
Tous les exiles gardent pour yous dans leur coeur la plus vive gratitude. Sans l’(Euvre que 
yous avez fondee beaucoup d’entre nous seraient morls de faim; que Dieu vous recompense 
pour une oeuvre si bienfaisante!

Dans 1’impossibilite materielle de pouyoir vous enyoyer cette adresse signee par mes 
nombreux compagnons d’infortune, je crois devoir en leur nom yous l’expedier; elle exprime 
fidelement leurs sentiments.

Nous prions Dieu pour nos bienfaiteurs et nous faisons des voeux pour la plus longue 
conseryation de yotre vie et le succes de vos travaux inspires pai’ votre żele re.ligieux et 
national.

Yeuillez agreer, Monsieur le Comte, 1’hommage de notre deyouement et de notre 
gratitude.

L’abbe.......
(au nom des pretres polonais exiles.)

Le signataire est un pretre des plus distingućs de la Pologne, plein de pietó et dlnstruction.
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